
 

 

 

 La Mort en dentelle 

 

 

  

Mon corps s’est consumé dans des bras incendiaires. 
Mes yeux se sont brûlés sur des beautés précaires. 
Mes mains se sont usées, en de vaines caresses.  

Mon cœur a essuyé de nombreuses détresses. 
 

J’ai vu l’amour cruel, et les femmes trop belles, 
J’ai chanté leurs louanges et leur grâce éternelle. 

Certaines sont passées, aussitôt oubliées, 
Celle que j’attendais ne s’est pas arrêtée. 

  

Tant d’histoires déçues et tant d’espoir déchu,  
Celles que j’ai aimées ne me l’ont pas rendu.    

D’inutiles passions ont dévoré mes ailes, 
  

Mais celle qui viendra me restera fidèle, 
Je lui ferai honneur, lorsque sonnera l’heure… 

Quand La Mort en dentelle donnera son cœur. 
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